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seraient à se perdre dans le gouffre américain, mais de se diriger
vers l'Ouest afin d'y fortifier l'élément canadien-français et caïho1-.
que, tout en s'assurant un avenir prospère.

LE PLUS ANCIEN OBLAT DU MONDE
LE PLUS VIEUX PRETRE DU CANADA ET DES ETATS-UNIS.

Le Bien Public des Trois-Rivières, vaillant petit journal oa-
tholique, a publié le 2 novembre sur le vénérable doyen du clergé
canadien et américain un intéressant article, que nous sommes heu-
reux de reproduire. Veuille l'auteur, - qui a écrit sous le voile d
l'anonymat, mais que nous avons le plaisir de connaître, - agréer
notre vive gratitude pour le fidèle et sympathique souvenir qu'il gar-de d'un voyage fait il y a trois ans dans la province des prairies.

* *

Quand vous irez à Winnipeg, ne manquez pas de vous rendre
à Saint-Boniface et d'entrer à l'archevêché. Après avoir offert vos
hommages à S. G. Mgr Langevin, le digne successeur de Mgr Ta-
ché, allez donc, si vous le pouvez, causer un petit quart d'heure
avec le bon Père Dandurand. Comme vous sortirez content !

Vous sortirez content, par3e qu'il fait bon entendre l'évêque à
la bouche d'or, le défenseur infatigable- des Ecoles Catholiques;
parce qu aussi vous aurez rencontré un saint prêtre, d'un grandcœur, d'une forte intelligence qui, avec ses quatre-vingt dix ans,
provoque l'admiration de ceux qui l'entourent.

Le R. P. Dandurand est une merveille vivante. En notre XXe
siècle, l'éloquence et la poésie se donnent la main pour célébrer des
noces d'or sacerdotales; l'enthousiasme n'a pas de bornes lorsqu'ar-
rivent les noces de diamant. Quant aux noces de rubis, il n'en est
pas question, puisqu'elles ne se renconIrent pas, ou si rarement....Cependant, encore deux ans, et il y aura soixante-dix ans révolus
que le Père Dandurand est prêtre du Seigneur. Et l'on ne voit pas
pourquoi le vénérable nonagénaire ne vivrait pas encore deux ans,
car il ss porte très bien. Quand je dis qu'il se porte très bien, ça ne
signifie pas seulement que sa santé est relativement bonne. Le Père
Dandurand entend, voit, est en pleine possession de toutes ses fa-cultés, comme à l'âge de quinze anq. Il peut vous raconter avec for-
ce détails ce qu'il a vu ou lu il y a soixante-ouinze ans. " C'est une
encyclopédie vivante," écrivait de lui récemment un Père qui le coIn-
naît bien.

Il cause volontiers avec les plus jeunes que lui, - ils son t

nombreux, - reçoit, le sourire sur les lèvres, les petites malices etremet délicatement à chacun ce qui lui appartient.
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